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DèmeiAme "ese cMis le re-et .tig "de flntt e ý lieut. 9m n

~~~'OL. ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ I "x EI ~IêE . UBC 0MAI 1861. o28

LES REIIQUEt-S DE LA CflAPELLEblitoU aux curés et aux inissionntaireà dit
]DU .SrýI'INAIRE. diocèse. C'est ensa présence et en pré-'

- U grupedt t'nricin viitatil y a sence des princip-aux du clergéê que le
T.iqieq jours, la Chapelle dii Séminaire; bo'teq furent oiverte,"I dans lequtelles,,
les tableaux rosibsirent & peine à réveiller dit le procès-veibal écrit do la main même
leur altrastion 1 nmais ce qui parut piquer de M. Glatndeletotéttousete
aitvif leur curioité, ice, forent les luse aittre.s- le% Corps et Rôéliqties des .Sg ints

mnent& renferniés dans les deux châsse-, s dMartyrs qui Wes'eisivent avec leurs ait,
Pchoeur.ls les regardaient, riaient) s'inter- therîtiques) Scuvoir t

rogcaient, faisaient mille conjectures. En- "L- Corps Ottles Osge 1ents dit Corpas
fi n, le plus graild d'entre eux, que j'lavais de Saint Clemnent, martyr, tiré d1t, cerne,

invité, lun instant atiaravant, à %e, décoiîi. tiere de Cyriaque et conitenus dallg mie

vrir, vint, sans rancune, me demander boiëte ou caisse de bois bien fermée, liée

des explications sur le mlyetère: je les loi ~d'un ir11b an de soye de coufleur rouge et

donnai brièvement, bien persuadé (pue scellée dit petit scents- de Mons.eigneulr
je n'iavais pas réussi à me faire coni- i'Evesquie de Portîhyre, !eqttetla fit

prendre. don duis (it Saint Corp% a Monqetiueuir
J'aurais voulu que le successeur de M. l'Evesqule d'llel;.opolis, ainsi que les ]et

de Tocqueville à l'Acadz2mid Fiainça*se trei oauithentiquese du dlit Seigr, Evesqtie
eût examiné, avec moi, cet échantillion de Porphyre eni datte du quinzième de-
dut peuple si religieux et si policé des cembre mil si.- cells soixante dix sept en
Etats-Unis. 'Après avoir vis cette illiffé- font foy."1
rence en présence de chefs-J'oeuvre de 44 De plus, le Corps oin les Ossements
peinture, cet étonnement naïf causé par dui Corps de Saint.Modeste maRtyr tuté dit
de simples reliqutes, cette tenue si peu Cenietière de Cyriaq-te et contenus dans
respeCttuelise, Pettêtre nuiait-il labatlu nue boëtco ou calise de bois bien fermée,
un peu de ses idées sur nos excellent-., liée d*titirtiban de soye rouge, et scellée
voisins. dui petit sceau (le mon dit Seigneur Eves.

Qisoiquil en soit. je me assis laissé dire quie de Porphyre, qui ern a fait don à
qute p!usienirs deq habitués dle la Chapelle Mons-ieur Luse Fermanel Docteur en Thle.

du Séminaire seraient bien aises de co: ologie, comme il appert par les lettres
naître la petite histoite des reL.qîes ex- auîthentiquîes dus dit Seigir. Evesqite de
posées, touts les jours eu à certaines fétes Porphyre du qulinzièmle jour de decern.-
de l'année, & leur pieuse vénénatioit, bre de l4 dlite année rflil six cens soirzaate
Puis j.-ý me suii mis à l'oeuvre et j'offre ani- dix -4ept."1
joi rd'husi aux lecteu rs de l'Abeille, le fii' Ainsi, c'st en 1617' que les osse-mentgi
de mes recherches. lici mentionnés furent re.titésq dii cimetièreý

tELIQUES im Si'. CLéMENT ET flE
ST. MODES,.T.

Depumis quelqutes années, le Séminaire
d~e QtlIbec avait resu., par 'entrenle diu

13êniitiire <le% Missilons ltaigères rie

Paiil', des corps et des teliques fort con-.

rj1dérmbles de plusieurs sainiti martyrs,
te t1ô de septembie 16q9, M. Charte%-
Glandelet, Chanoine et rhéolo'p't de
1'Eglise Cathédrale (le Notre-Dame de
Québère et Vicaire-Génér al de Monseie
gtuleur Jean Baqliste de 'sa Croixc de 8i.
Yalier,.ftt ptiléde faire la Visite et. lex
àmeil de req restes précieux et èe leuLrs
aýithentiqaes et d'en permettre -l distri'

dle St. Cyriaquè, à Rouie, par les siti,%
dlui premier sacriste dut Pape, Il'vêqle de
Porphyre. Le Sêinaire des Missions
Etrangèrese, AâParis, les reçut de Mt Fer.

ine, t0un <le ses membres, et de PE-
véque d'lléliopolisi Mgr. Pàulîru, vicaie
apostolique du.t Tonqmini Enfin, M. Glan-
delt't, PrêtrIl du Mémiiîaire dle Qîîébec,
les exn minitt et lt recon nut, en 1689.

Notre Chapelle devait être le sarictai].
re oü viendraient se reposer, après tanît de
péréerrmîatioist les restes de St. Clément
êt de Mt. Metdestei- Monseigneur (le St.
Valier lpeumlt, le 8 de juillet 1700, de 96les
IV expomer publiquetment à la vénération
de*t fidèle. l i voulut môme «I u'Ion eni

ý 1
fit, *.Oiis les arns, une fête solenedi- lé eini
quliémne ,jouitr de juillet, atirismnt. les Mes.;
siîetirs du Séri irnire de 'pouvýoir donner,
en ce jour, la béiédiction dlu I'rê%saint
'Sacrement et de praliquer les 91)tres moi
lenîîités qu'ils jgrin rps

Cet'te fête n'à pii être célébirée plut
d>uîîi terni siécle de muémoire d'homittre,
on ne -qe la rappelle. Pour la rmititeuiri
84-loi te% règles ordinràîrt-sý il attrait fmll
uin indit pnrtliilier dit Pape: car le§
oseineilts sont biei il est vrai, cotix de
nmartyrs, mais u ne connait pasILtir nom;
on leur en a donné un qui puit notîq per-
mettre de les invoquier. Dipu. qui -,ait bieti,
quels sont les généretx eiser de sa
'vérité, petit, sans peine, leur faire pi.r-
venir, au ciel, nos v'mtix et nos suppli-
cation8, quoique nous nous niirt.%ins à
euix en lestappelant d'titi nomi diflérent do
celui qu'ils ont porté sur la terre.

La châqse du côté de l'éepître renfermà
les restes dte St. Muodeste;- celle du rôté
le l'évangile, les rest4e. de St. Clément 4
Le tahe, nacle du maître-atitel renferme
aussi des reliques (le ce dernier inartyrd

il:.

RsLÎQùÙs.bË ST. F RiNçOuS lDE SALEZL

M. 'Irrenblay, grâce à In pieuse lbé rna
lité des Religieuses (le la VisitationdAn
iecy, avat obtenu des reliquýes (le Sti
François (le Sales, pour le Sémnaire do,
Qttébec ; le 16 avril 1096, il écrivait, à
ce sujeit, une lett re puli ée , crii~rtie1'
zpar l'Abérille du 15jantier 1945. M'. Ilenri
dle. Bernières, le 2 oett.ire IM96, renier'Iciait, en des ternmes là siipérieuire (les
bonnes religieuses :'< Nos Vsiuade
'Paris nous ayant envoyé de votre part
unte Relique. cutiitlérable- (le St. Fran'-
çois de Sales avée un tmtth-ntiqtie quie
nouisconsidérons -otinme une seconde re-,
tique, pusisqui'elle est donnée par un aitrj
tre Sainît nonls nouis sentonsobié <l
vouis eu temig-iier no% reconinaissances et
lit grande estime quie nlis f.îîsaiîs dti tel
pregernt; nous n'epargnieronq tidi poile
t honorer dns notre serint(iÉd et poaur la
faire honorer p-ir les petiples qui nin,,
Ibeaurotip de dlevo)tioti a ce granit saitt.
Nouis vons conijuronis afin que nious votai
ayons une obligation entière tle nous àa.



sociery avec vouI dans tous les honnetirs
qne vous lus rendés et de nouis donner
bonne l'rt a vos lîrieres, vous asmurant dui
triliroqite Je notre part.'e

Deuix années plus tard, M%. deflesPiéreal'
recevnit uine téponse quie nonvs aimons à
reproduidre, par-eqn'te41e nous n ppreudl
linterèt qu'tine grande sainte, Fsangoise
de Chanta?, 1'orfait aut Canadua.

"De riôtre Motuustère J'Annessy
le 24a Févuii 1698.

"Vive Jébus.

" 'lest nmaurel àI(des filles d'aimer li
gloire de leur Père il- est s,ûr qtie noits
soaics CNei en ei.tscisbtsà celle
quit. SAINT FRANÇOIS DE SALES b'et ne Û

q1visc l'Ur la co1iq.éte de V04 coers. Et
litrcuqtie nous e.4iumîu)ns iuî fluimetit ce St.
Pète (de tusânmes, lin il 'veils qume de:

,beî.î im)ensciutîet-enidue (t Ste. dil!ectioti

potur ses vrais dévots. Un uvetu 'i sini-
cère vouis persuadera, Alessietire, <le lit

jvie uvec hquelle ticus uvonq ar-pris qiîc
la t elýqie de ce St. Evêq'ie, est enttre
'%. Mains, nuits ne domatotîs point quec
'VOUie ta-li l rocir iez tottl'hoineuir qui.
lui est dû ; ' tpenduit ell-li e manuqtera
pas d'attiifer slir vos Stes. Fatigutes mille
et rmille beinedictions duît Cic."

14 Nus ilomis es,ýtimions ait restîe fort heui.
renses (li part.ager avec vous, Messioturs,
le merite dle vos tc<aveauulx n1 ostoliît1e"ý
souscrivatît avec joie à la proposîtuatoi quti

Qtléthee, c'est à dire quie nous serons nattit
rellement p taticip:ais des butinais.ovre.e
que. hotus ferons les tins et les auitres

Nois avons dléjà prévetn vôtre desir,
Mýessieiirs ; car depuis qtielquie.-i uîuîee
out re le.sjprè res que nouas isoîus totstd-
mloi.;, ouîr le Cautuda, et quii sont del't
titttioli de nôtre Vétîcrabie Fondcairiet
la Mere dle Chtant al, nuits y 9jotitonls l'O.
rem)Us de nôtre St. Fonidateuir Françoi.
de S tics.",

dCe grand St. , dont la vie u.juotoliqitu
finjo1dlnii le modèle le la vôtre.

avait lui seul Iconiv'i ti prè's de qiîatr
vingt il1e aes de celles scieurneaa

ifI 1Ms u"ns et les atres., eoa -du. 'Pd déjàdev1n6, bot" parlons de la
moyen.- les plu, sûrs de trouver la vie eter- !flt'au smcr-Iéte à lrirpronpîîî- t qui
oite, vous Messieurs dats sine vô6cationinou-iafi4*t.paser deux heures 3i agréa-
toute apastliquet et nous daiS iuns rvu-, bleçýde nttre congé de mardi.
catton toutecroké5rêteawit hdeaôt4-lOi és'mginie pas fouît I plisir qui
Noirs allons donc lever les mains ais Ciel réètîte de ces tetitSi festins-. Otutre l'inteti-
pendant qtle Josuié combattra nôtre enfle-t tioei bien louable die participier aux bonnes
lui tolmm), et qu'il te vaincra par vos1vnhse9, chacunl y va avec lat volonté d'a..
armes sainrstes et par vôtre adresse. C'est!rmîuser les autres, ou de se laisser amulser
Weàr*-iiurs le déFir des religieuses du pre.1 à bon maurché, et de cete espèce
Mre. de la visitution qii vous prient de d"entente nait tine source iint:irîss;able
leur faire quelque p:mrt (le vQosntveiliste honuiehumueur et dejoyicuselé. L'un ap-
el de [pur faire niaqîîer le-, mtcé-" de,;luuuidit de bois cSur auLx effirts faits ou
vos fatigues, plir les Cotiversiotis extra- 1 .rovoqiefr .on hilarité, et t'attire <achant
ordinrijrcg des âmes po)ur qtivuts cx.po- bienî qu'il est. enloiuré dlee oifrères n'hé-
sés si gémetretsenieit vôtre vie. sitv pus à se livrer à dce ébats qWu'l suuppi

Il nous %reete, Msiera vous dire merait pet-être devwn ulituilumn 'y
que très a.s.trenieiit nours avons l'honneir lpereritiqoue-s, quîiquu'à notre- avi,ý, il n'y
<l'est re, autant qu'on le [etit, En N. S. ait rien qtu'on ittiNsse taxer d'iuergruîitè.
Jé,stîs.C hi-is-f. Il sernit injuuste <le vouloir lpariculriser

64 Vos trèî humbles trèsoints et là oü touts(,nt. routribuié à leur maruiére à
très ol>igées filles et rervanites, Eut N. S., i.itisement général ; iiïonsj seulemuent
Sr. Marguerite Joseph Costa-Divil lard. qiue nuits avot-ibf£it bunh<mLe.e et que noir&
-Supérieture et les soeîîm de la Cumimu- avons bieu î i- ceci stuffit po)ur sienus jus-
rauué." tifier dans Io- souhait qune ces petites fêtes

La relique principale de S. François ,e rena>ivelent relhiisernent, aut moins
-le S lie- avec btni atutht-nteq'ie est ren- mne fuis tons les alls.
fermée dans un petit coussiti de dmpil d'or.
Elle occupe ]%- milieu diu reliqutaire qui,------
le jour dle la fête du Suisit, est rni- à la LECTURE PAR M. RAMEAIU.

- ;laee de la petite croix strmottait te Lundi prochain (13 miai) M. Ilameatt
tahertiac le dui maitre-atiîtte. Les bonfles idoniera (daits lat grande Salle de l'Univer-

ýrelicietuses d'Annery avaient aussi t-svoyé, ,.ié une leectire sur la Go/oniçation rom-
i lnt unt moreuu du chasuble duquel StI parée de l'Amérique et (e /gre Cette
Français de Sales fut reî'étu lorsqu'on lectinue -era p.-écétlée de qu. Iquies betites
linhuma et qui a été tiré de sorn tombeau ;expériences de physiquti., avec ex jdica-

-2ait du Tfefle dequ#l la B. H. mè're do tion et exhibition, de plutsieuîrs imu-strl-
cita,7tal courrit le visatge de St. Fr-ançais uaneitq nouveaux (font le cabjimet de phy-

" de Sales lorsqu'on l'inhuma ; 3nt -da Pre. sique vient de s'enrivhir.
Pnzpr suaire le St. François de Sales. Ces Les Darnes auront enîtrée dans imu ga.
strois' Petits ohjets sont pInlcés dans le nié- %etie avec une carte r'cdmissiort générale,

nie reliquaire: l'inscripuitinqîu'on vient dý- otu avec une carte partÏtiulièêe que l'on
-lire se truve sur le papier qui les ren- pourra se procrratscétitdelUi

P

e

ter mie.

L'ABILLE*
"o F&ran et bac olim aeminhsse juvabit .

Q<JÉBELC, 10 MAI 1861I.
qui sont revenues à la connaissaii-ze
des homrimes', ne 1penit que de vmis prtéger Nouts sommes à l'époquie des grandes ré-
pitîssaminvrit, M1essieiirs, dans d1(-s tia- louissatîces. Il y a quelqtues jouirs, c'était la
vvauix qu'il a éssitiés luii même tanît de 1 ête de Mgr. de Lavali tue siomuiguîitiun,

fo.Pîmisaau ituu vouis donmner a ujotrd'hii 'est tusie nouvelle fête qt 'il est
commne a ce! admi ra hie Mission tnuire cett e deuitr génleâhedmeise us

f~i aimte t. ivie quil esstutit uuum~ ns clones.Celle-ci ne petit ,aiisiluist(
il avait,,iiimgrnu.uué le trotipeatî deQo soi oute nir a uraiîparallèle avec las première,
Maitu-; 1par la coniversion des ainles qui mais elle n'enî a pa4 fmisis droit à autre
comme dles brebis erraintes estoîcaît por- sottvenir, car Ei elle n'aîvait tii les ec.
tees poste~ aini» dire sir les epauiles de ce tot-tuges, i Lt mise en scène d'ure sié
fidelle pastetur, dlans le bervuit dle l'Eglixe. en r.egie, ein revanche elle si été camue-
Jui.iisbons donc heutrenserneit 'les ]beaticrizsée par la gaîité totte franche et esans
exemiles que ce grand Suiut a kMssés alî tire d'une véritable réunion de famille.

versité, lindi <de'2h. à 4-h. pl. ri. Les
Duuîues introduites pvar MMN. les Profes-
.etirs de l'Université n'auront pas besoin
de rtr1e.

Entrée libre potir les Messoieuirs.
Les porles serott ivertes à 6 heures

et denmie et la séanc.e commencera à 7 hà.

NOUVELLES LOCALES.

Hier ail matin) fous les élèves pension~-
nuires dut Petit séni.-inuuire se sont rendus à

('lde la Basse-Ville, et) lonigue Pro-
ce>sion, et avec 1toit1e 1Iaqqr-a rence d'i i i sa int
recuteillemient. Un it s'e a"sez atiquie
vent quie notîs îlli<>ns% toits les atus y faire
tin pHleuiutae. Une futle de lersownnes
$'était pou fée à lai suite deisyuunes pè lerins
et relmplissait l'Eglis;e. Nous in'avionsl

pau empruat4 l'art esvant de la mudu»l



pm Él onter àI r6et Ad eér6mon t ell-
gieuses. On n'entendait pas les voix
bruyintes d'un choeur sq vaiment organisé>
et souvent si propre à faire remplacer dan si
l'âme les voeux de la piété par les senti-
meacits- de- l'admiration: le chant gravei
et nnitbtticix des ciu nîiq:îes reteniti.sait1
tipule ment dans le saint lien. Mais ce.,
chants, iêpétês sur le mêmie ton per une(
fouile de voix, portaient dans l'âme ja tieÉ
sais quelle dueret<u1careqen
satru t donnier la niuîiqute la plusq bril-r
latitte et F.a Plus compliquéce.

Le nombre des etifants de Quêébec qi
otit faitcette aiîîîée,!euir premuière comrnhî-
mion, est de 1,11l,dont 5533 çnet 558
filles. 151 garçons et 120 filles l'ont
faite à la Cthédrale ; 105 Poiçî w. et 135
filles, à l'lglise Si-Put die ; 297 garçons
et 303 files, à l'Eglise dle St.ttoci.

M. J. NI. Lernîe vient (le ruiblif-r
une brochure, intitulée OrniUwoo.Ae Cana..
dienne.

Il y a déjà pluis de 7, 000 Canadiens re-1
venus des Etats-Unis.

Une comète est mainte-nant visible
dans la constellation <le l'Ours.

Une temirte, aclrompagnlée de neigre
s'ebt élvée Pendant ha nUit diu1 Ma i,
et ni causé (de giaitds (lé ýasrsas ltl1P1;1'c
du fleulve. le vais.'e.îut à vapeur Ullitcdl-
states ia pémi -%tlI'-;.O'ei x; 1
Mini- Dtw.oit a élé j.Ité à la (ctE,9 f
de la Poitite- aux-Pères. Qulatre nte
uavire%, lP Sparfon, le 31ari on, le Power-
fi, le SiI'ccia ont épîrouvé tun rareil sort
Peu dtihimrnes ont léti dans les, flots;
miais îîlise iirs (le res vai ;seaiix seront
p)robjablemient entièrement perduts.

DÉ C ÈS.

Le 5 it courant, à Suinte-Anne Cfp la
Pé rade, à l'âge dec 39 a ns et 9 mois, (da me
MliiF-Sollhie Datiuh, épouése de Sieiir.J.C.
-Métiiot. EDle était belIle-%Soer de M. Mé-
thot, Prêtre dit Seminuîire et cousine d'miV
de nos con fières pensionnai es3.

NOUVEL .,LES É TRANGÈRES.

Le duc d'An male un des princes dle la
famille d'Orléali., réfuogié en Anîgleterre,
vient (le publier une brochuire en rép-xi
se au fameux, discotirs dut prince Na-
poléon et à ses>jaroles injurieuses Contre

esyes dotie. cLâevat .éIIatea eoit
France. Grice à son iftre modeste, Let-

PIres surrh'istooi'ede France, on est parvenu,
à-n venidre, à Pari.ç mérite, prèî de- 70,000

texempl.tiree, :îvatit quie les atitî,rité.4 ait
été hie;i iniformées [fli Ontenuf, et q1le lit
policee«lit reçu ordre dle saisir l'ouvrage.
Il a été li avec la l;lîîi grande avidité.
on petit en juige-r pir le prix <le 20 à 30
t'rtncs qu'un ia donné Pouir se le proclirer,
iorsqiue ls exemplaires sont deventis
rares. Les pisagýs suiivants9 feront con-
tinitre le ton (deIl'otivrnge

69 Cettenatique injuirieilse qu'uin pouvoir
ei fort et qui votus inqpire tant de confi-
n nce a endossée ,propagé e, a fic bé esu r tous
lce murq, mi. réponse petit-e!le la suivre
en se ronformntit auix lois, sur le sol
même de li pattie. J'en veux t aire l'ex-
périence, et si, au iQîepris des plus silnFlle.,
tnotiois (de lai justice el.<le l'honneur, votis
etutiffez mna voix eni Franice, dans tint
caiise -i It gitînie, elle autra du moilîs,
quelque écho eti Europe, et ira au ccraut
des lionnêLus gens...-

Je 'n'aii pas la mêmeliorteur quie vous
pouîr le passè dc la France ; j'avoue qiieje
l'ai é1tidié sans quta <nuit amotir propre una-
tional, atls.i vif que le vôtre, ait eti tropý
à .otiliir - . . Que sui cette longue listuI
'de princts ».. . il y ait à relever des fiti

tes,) des égaremnents, lpeut-être des crimes,
jvous l'uceorde volontie'rs. Les faînîil-

les royales, ittilétiile.4niême, n'écha;î-
in-tit pas à la foi coninitine (le l'htiuatite.

Si votre famnille avait, penîdant dix siè-
cle,, ocetuj'é le premier trône du monde,
-;i elle comn1îiait alît--nit le ca pitainies dt
gui .rriers morts sur le chamzirp de bataille
que la niasoii royale de France (c'est eni-
cot~e bisoriqteiixe-nt7 son nomn), lpetît-êtr#
aurier.-vubî le di-nit de %,otîs montrer sé-
î'êrr-. Car, remauiqtiue;7 le bien, vous ne
pouve~z Plus juge r le.- familles prinicières%
avec l'auîstérit é d'au Philosophe riûjîîl.l 1-s
rait). Vusv vous êtes trouvé un beau juti1
.,énatetr, graud-cor.lon, gétiltai de dlivi-o

rite, prince dil4 g non pîar notirenmé-
rtincoliuti alors»,tmais par dlroit de nais-

,utie et voi re poiiut le vite doit avoi i
changé avec la fortune...r

Vous parlez en iernets magnlifies dut
1,011p 'Et.tt dit '2 décembre. Oit ne vouts
au ltout(efois reilcolitué C e jotu. là dans le

grouple (des fidèle% accouirits à l'El isée pou r
s;e voiler intrépidemnent à la fortune d il
'uoiveit dictuteuir. Où étiez-votis donc tr
Personnie ne le saurauit encore, si parmi
les hommes réwIolus qui se c.onsuîltaient, à
cette heure l'anigtisse, potr sztvoir si 'leur devoir n'était pas d'aller combaîttre
uerriète les barricades, quelqites.uins ne
se souvenaient de vous avoir vut touit-àa
00up appftyujtro aUMilletî d'eux,, murfi

cdpati quand IAià duu sétantp e
nioncée, la police est venu plus ttrd Pour
les- saisir aut nom dn vainqueur...

Après tavoir comparé les Napoléon 811%
Bo i rIins, il ajitte -. 1

Que (tes légritiîmistes, avez-vous d it,
ou dles républicainq exaltés, venant d'An.
gleterreessayent donc de £Lire avec milla
on qainze-cent hommes une 0descente
suîr nos côtes ; nous leq f-riotis bel et bien
fusiller."1 Or, sous le gouvernemaent de
Juillet, il y a eut une incursion à Striuît-
botrg ettune desevjte à Boulogne, et il
n',y a eut pson ie de fitsil!é ! Grave fauite
sans doute. Eh ! biïn, ces d'Ou léitnrs sont
incor rig-ib!es, et, ce serait à r< comimelicr,
Ille je CIOINls ullmeîIl i qu'ils Seraien1t nuis.Si
eléineuîts que 1,-ar le passé ! Mauis pour
les Bonatptîite quancîd il %'ag-it (le faire
17lisilier, 1 -lit-îîarole est buonne. Et, tenez,
lrince, dle toutes leq proumesses que votus
At les Vôtres avez faites ou hloivez futire,
celle-lu esý.t la seille sur l'exécution de la-
quelle je compteruis...

Il fint en eonvenir,le gotuvernement nc-
tuiel, s4 i eutreux à toits écgaids, a mîoins
(le sucrcès clatis laccom1 >liswietnt (le ses
promesses. Unî seul homme avaUit prêté
.<e[meIt à li c'îns.titiit ion. répîublhîc;îuie : il
liii a rallti faire le 2décembre. Oui avait
lit :"4 L'empire, c'est la paix ; et nouls
avon.s eut les guerres de Criniée ût de
Lomtbardije. Le î'oirv-oir tettiporel (les
pipes de-vait être rempecté : nous savons
où il ein est, et IFs Gruutius-Diics attendeuit
touljours5leurs re-staitulrai "nnnontac uir
la paix dle Villafranca..."

On dlit que cette b)roc-hure irrita à utn tel
oitit le Princep Napoléon ii'il demaînd a

1tll.itiôt à l'Ettppretir la peýnision de -je
baV~rer en diiel avec le duic d'Auimale.

M. de Montalembert vienit nus-i d'a-
clre.3ser une letrue à M. le Caîvoutr. On
sa.it quie le utnî st re (le Tuiîn s'est dejà

plus d'une £ui.s optîiiyé, pour jutst ifier sa
oiuOliiitv,rles opinicis libé'rales dii céièbre
piblicîste fraiiçis.M.de Muontalemubert iii-
l1igné fiui déclare qlue ses oiuiuions ne piu
vent être favorales à unue révolutionî aiti-
religieuse, et déplore la conu ite actutelle
lu Piémont qui, Fouts le prétexte de don-
lier la lib>erté auix Itliens, les assesviTt par
le plus1 odieuîx des1îoîis-ne.

Le nouveaut royaume dtali été re-
connui non seulement par l'Angleterre,
mais encore puar le Datneinark, liSuièdc,
la Grèce, et le Portuglil.

La réaction en faveur de Frnnçois Il
es.t toujouirs de phis en plus vive dan,% les
Alîrutzzes, danzs lesCulabres, et dans tott
!e roymwnie de Naples. Il liaruî*, qu'o.I
a pu faire parvenir en secret 15, 030
ifusila à Potîzzolu, et que Ies Piétuontai.



n'oent pu d6cSviris le lien où -n' lms w ni, dan* la»gkoire cMebtO elle se rà>oui aux quels ils 4estinaint li q p d'or. Il leur
cach1 és.sans cesse avec touls les saints, qui vit, et disait çee simples mots:

Les mesures sévères prises par le gon. règne avec vous dans l'unité de l'Esprit "Vous porterez cette ro.se *à noirtretrèg'
'Veroemient russe en Po'ogne y ont arrêté Saint, ô Dieu, -dans tous les. siècles des cher fils le roi, u à ptre bien aimé fills(3uie
leIS tyouibles miais sont loin d'avoircam siècles." yent, la qtialifi3ation qu'il votulait donner)
le, Plon us.,, toujutirs irrité du régime (1t Ensuiite le pontife oint litrose avec du oti bien à noti e fils le noble dutc N.- D'a.'
terreaîrqîte les trotipes font lý.erCr sitretits. ratimie et plaeie. queltîie-s par celles* Je près le conseil et le consentement de nos
Les arre.ýtutions de, plusieurs p'ersonne> tîÀtusc sous lés pétaleil. Ces stibstanices loiivénérables frères les cardinaîix de la saine
distingunées, et (le qîuelqités daines. qui %oit. 1 résentées paLr le sacriste ; il enceuge te Egîse romaine, pyarce qu'il a bien méri
avaient r(efusé 'le qiiiter le de!iil des vic- la fleur et osperge de l beuéite. Pen' té dui saint siége et de nouis, mous lui enl
timc's du 8 Avril ont augmenté lasurîeei- dant la cérémonie tun clerc de la chambre, faisons présent volontiers, gracieusement,
talion * tient la rose ; il la remet ensuite aur spontanément,

Il y a eni un conflit à la petite vifle cardinal ciacre.placé à la d(roite dut Saitit Le piontifo- régnant Pie IX, bapti.4a à
çl'Ogden-itbturg entre le*S4Ca.nadlieii% (dii lieui Père à qni-le cardinial- la remet en baisant Gaéte, le 4 Aoû: 1849, lit princesse Ma-
let les Américains. Ceux-ci olit voulu sa;; maini; le pontife se renid à la elha 1îlelle rie dex Gi ces P ia, bSur duiroi de Na.
los forcer à 'iu!rln l'armnée .fêdé-e-n po.-tant la rose des la miain gauche et juies actuetl, il etivoya à la mère de la plrin'-
ralt» nimais les' al'isaatàleim en -bênissaiit de lit droite. Pt-endtt an ime,;- cesse Maria rlerea d'Autriche, la tosze
tête ýM. Donioni, réclactnîr (le l'Union on, -ýe, la rose demeure sirel'atitel, Il lut d'or qu'il avait liénite l'aunée précéden-
Ici oussé l'111justp ugg(lres-41îcil. 'renld etîsiiite et la raippîrte jusqte dan,, te. Il douinait, soust la mte cdate le* bref<

Les élections qui s'e fouit maintenant sia chambre ý si le perspnuag,, à quti elile Ni/dl cerie. 0Oiu cojidans cette
à Terre-Neuve out donné lieu à cles to stdLestitièe es-t présent à la cour roînuiie circonstance, les nmêmes cérémonies et
bIcs graves En cette ile: la popuilace a le souiverain Potittifa luiiminet la rose('or s''ji'I le inttne rite que nlos avons rap.
été jus,,qu'à s'emparer du thélégraphe et pendant qu'il est à getioux à ses pieds, p'orté aiut commencemnent dle cet article.
à urrêter les malles. en rironouçant ces p'aroles «En 11354, S. M. tessiiver.tin Pontif a

LA ROSE D'OR.
Suite et fin.-

Voici le rit uisité pour la bénédiction
de la rose td'or . Sur une. table Fiulucée près
du lit où soiit dléposés les vêtemients pui
tiîicaux , on p)répa îe iun petit aultel $tur -.
quel entre deux Chandeliers est la rose <'or.
Le1 outife xyêti d(e !'tim ct, del'atnbe avec
le eordon et l'étole et de la chape reçoit
la, mitre et dit l'oraiwon s tivante ap)rès le.,
invocations tîccottmnées:

6Dieu pluile var-b et la puissance de,
qît i toute,4 chosei Ont été faites, luar la vo-

loué diqi 1totîit (s chos-es so t i*rigéôes.
qui étes la joie et la corsolttion (le tous
les fi lèles ! Nouis oipl(ns très-huimble-
mient votre ma-Jesýté de daignier béanir et
sanctifier panr vote miséricordle cette rs
Ski charmante par Fou> parfum et -,a forme
quie nous portons aujon rd-t'hii an o:
muas comme it enildéme (le ,;pirittielle
rillégrresse: aii lvelupe qui volts est dé-
(lié tiré dur joug (le la captivité B 'tby
lonicu ne imr la g (:' le voltre fils liii iqtîe
qui est la gloire et la Joie lIil réflète
siocêrenwuitdaiîs son coeur la joie de cet-
te Ji-rutsalertiî denaut qui est notre méè-
Te. Puisque eti l'honineur (le votre 110111
votreEus se réjouiit etse console au-,
jourd'hii, Vous, Seigneur, zircor lez-tuf la
joie veriti blc et ti)Ifaite,. Agréez s'a 1 iété,'
rcmlIissýez-la du foi, favorisez-la par vo-P
Ire niiýérIcorile, épargnez lui les épreni-
Tes, accordez !Wt tiitcqlem Prospérités ;
niiwi comme fruiit (le ces bonnes oeuvrie
elle marchera alux ptîrfuums de cette fleuir
produiite par lit racine (le Jessé', mystique.
ment nommée fleur du champ et lys (les
vallées (emùs--à-dirc Jésus-Chrit) ,avec

"Recevez cette rose de nos mains3; ca r
bien qti'iuiguu-,es fuxiS tenonîs sur lat terre
hi p!ace de Dieu. Cette rose désigne lit
joie des' denx Jériisaleni, saîvoir l'E'glise
triomphanrte etlEls militate. Elle
4rymbolise manife.rteme,,t à titis les fidè-
les dii Chris>t cette fi -utr p ýrfàitemeiît bel-
le, qui e.st la joe et Yi couironne de tonis
les saints. Pienez celle-ci, bien -a imé fils,
voivs quji selon le siècle êtes inoble, 1-iis'-
-ii.t, tyiouiéîle beaucoup dle valeuir, de la
sorte votre valeur rehiausée et ennoblie

har le Christ notre seigneur, sera coimme
la roçe plan)tée sur les rives des entux -
bondicantesg ;cette grâce puisse l'accorder
à nos obséeratiotîs la clémence de celui
qiti est tu î1 le et uiniquie dang tous les sié.
Cles (les Siè0les, ainsi soitii'."

Les anciens o>do indiquent que le Pori-
tife réuinit les cardliauix et les consiilte
,itr le choix du perso mage à quii il cou-
vient d'envoyer la rose d'or. C'est tin) ab-
légat évêqueI le plis souivent quti reçoit
ce,(tte mission (le lat parfon Solîvelain Poil-
tire. Il flans reste à indLiquter les lîrinci-
pani xqerona e 1---Ls papes ont hono-
réï dle ce wîystuqne présent.

Touate fois n'omettons paq de mention-
ner qiielquie.s particularités d'uin céréitno-
iai plus antique.

Qiland le pertaonnage doté (lé la rase d'or
soi tait du palais, !e adnu 'copa..
gtient quelque temps à cheval clans lai
ville luIit-niénme tenant la ros;e d1ror à la
main marchait entre les deuix cardinatix
diacres les plus aiîciene, les coureurs des

pîalis ir aostoliques le préré-iluelt à sa de.
meure, ls y' recevaient des éfrennes. Qiet.
que foi!s les pupes taisaient appeler les amn.
basaceurs dès princesOtt dOs- prfincevees

tIdLru-ssé la roe <l'or à sa reinie d'Espa gne
et eni 18.)6 à S. M. l'inréruýtrice de.s ron.-
ça is.- Eet, ait dua Journal de Romie.

La SIXIEME livraison dît

DES COLLEGES

MIS EN MUSIQUE

est en vente ait Bîîreatt de l'Aeluec et
chez quelques librair--s.

Voyage d&A. Michaux,
en Canada

C ETTE notice, en faisanît connaître la
imitIe quie sui-vit Michaiux, foumrnit aux

botanistes lenmoyen (de retrouver les
oDia des décrites drns -s'a flore.

Jole Bruchtie in-8. Prix, 1 schellins,
A vvridleenii burteau cie l'Abseille.

CONDiTIOONb DE CE JOURSIAL0

L'Abeille parait autant quîe possible une fois par si
mnaine. Le prax de l'abonîîestirnt est de 2s. 6d. piayoie
bled'avance. Les Peinionniaires 'aboannet au bure&#
de ?A4beille.

AGE NTS*

A Siinte-Thérèse.. . . . Mý. A.'rhênrfi
A Notre Daine de Leiy.. . el. E. C légaert

AtuPetite-Sait-e . . .M.'L. Larigia.
Ctezeà Exteruaeu mm. SP-Doberty.

GEOUGES ROY, UérmaI'


